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peuvent nous rendre service. Vous- en 'de trois mois j'y puise un nouveau mif

,êtes la preuve, >éad si vuus n'aviez de reconnaissance envers Dieu qui m'en.

-pas recueilli chtez vous cette enfant, es-evoya, Tomnette, moins pour la protéger que

-que la pensée tue surit'lt vunu de vou.i> ti- pour nie sauver mnoi-même; enfin j'y trali.

rer de ce mauvais pas et d'assurer votre vo la justification de ces paroles éciites

avenir ? dans la lettre qui mue recommandait cette

-Ce n'est pas là tout ce que je lui dois, enfant: - lIl n'y a rien de plus profitable

répondit Bênard; je puis l'avouer, Z11 pré- à notre propre honneur que le -levoir de

sent que jai assez souffert pour qu'un e veiller sur celui d'un autre."

mauvaise intention me soit pardonnée . aiss-ins maintenant passer deux ino;g

sans la présence ici de Toinette, arant. encore, pendant lesquels Bénard acheva

cette malheureuse nuit, je serais aujour- sa. convalescence. Continuant à habiter-

d'hui aussi coupable que Pierre Buurdier, dans l'arrière-boutique, il demeurait abs-.

car j'allais partir avec lui. lument étranger aux occupations du ina-

-Vous ne seriez pas partis, répliqua gazý,sin. On était aux plus beaux jours de

maître Legris, car le voiturier vous avait l'année. Maitre de son temps, il avait tout

vendus à la police; il ne devait tout sim-, loisir pour prolonger de Palutaires promne-

plement vous conduire, vous et vos baga- nades qui, Pe t-i .1 1-. u i rendirent les

geC qejsu'ragôed l.Cnire forces et la san'e. D r:uit les si-x jours de

rie. la semnaineé, il devait se résigner à se pro.

En terminant, il porta distro'itemieit, à mener seul ; nmais le di manche venu, Toi-

ses lèvres le verre que, par distraction nette lui appartenait. C'était pour tous

aussi, il avait vidé pour lu. seconde fois. deux si ffrande fête. q1ue lorsque arrivait

La mère Henriot, voyant son erreur, enfin ce dimanche attendu avec une égale

s'avança avec empressement, saisit la boit- impatience par lui et par elle, il ne met.

teille et l'inclinia pour verser. Le linger tait pas nmoins do dn'~cans le coeur de

l'arrêts du geste. l'une que dans celui ~!l'autre.

-,'on, fit-il se levant pour quitter la. Jugeant de leur î l '-;ur celui qufils pa'

table, j'en suis jutste à la mesure oà doi-1 raissaielit avoir, on m:disait on les vovant

vent s'arrêter ceux qui se respectent assez passer, riant et causant *onît haut: C'est

pour ne pas permettre qu'on les fasse trop Iun frère aini- et sa --oeur. " On le di-ait

parler; à ravenir, on ne mie reprendra! ene-ore à voir leurs jeuxN bruyants et leurs

même plus a. aller si loin. core oles dans la campagne. Ils reve-

Cette discrétiondu langage dont, haute- naient biqn 1ls de cpq belles parties du
ment ilpréendat vulor retermaîredimanche : mais la lassitude leur procurait

à part lui il se reprochait de l'avoir pîeuunibnsomlq'leéatomel
observée. Il s'agit ici de la. brusque rê,vé- conplement, obligé dit plaisir.

latioli <le la trahiison dit voiturier et dit Un soir, cependant, ils revinrent, elle

malheur irréparable auquel j3dnurd n'u.vaî: tit ut i cie ru.Toetrer
échapp6 quÏL cause de sa cuminisér.t.iontitudmacepdu
pour l'orpheline. .A peine avaient-ils dé-5passé la batrrière

-Je ne vous on veux pas de m'avuir que, surpris par la pluie, 1kp s'étaient %Ws

appris cela, dit le convalescent, comme ý'ii f.>rcé-, de. rentrer dans Pariq. «Pour iiurcroiI

eût répondu à la. pensée de maitre Legriâ, de chagrin, la j eune fill - étrennai t cijnir.

au contraire, je vous eni remercie. Le leaî- là une i ube neuve et un nouveau boane.

demain de cette malheureuse nuit si lFuit Le sout.": de l3énard tenait àt une auire

iweût dit combien j'avais passé pré.s de la j cause.
prison et du bagne, J'en seral, peuit-être La pl;,ic -'tait pas continué. AussitY.

0 nti.mas à a astau l'ocleitte
.molrt.de. sfisissenmen mi l .. distance cessait de tomber, 'nlee


